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Le prophète Jérémie 
 
Quelques rappels historiques 

Evénement Année Age 

Josias 

Règne 

Josias 

Référence 

Naissance Josias 648    

Début de règne 640 8 1  

Naissance Yehoyaqim 634 14   

Naissance Yoahaz 632 16   

Début du réveil 632 16 8 2Chr 34.3 

Ministère de Sophonie 630 18 10  

Début nettoyage Juda 629 20 12 2Chr 34.3-7 

Appel Jérémie 628 21 13 Jér 25.3 

1ère période Jérémie 628-
609 

  Jér 1-12; 
14-17 

Réparation temple 622 27 18  

Naissance Ezéchiel 622 27 18  

Alliance 621 ? 28 19 2Chr 34.31; 

Jér 11,12 

Naissance Sédécias 619  30  

Chute de Ninive 612 35 27  

Mort Josias 609 39 31  

     

 

Assyrie : Josias commence un réveil spirituel en Juda dans l’année de 
la mort d’Assurbanipal, dernier grand roi assyrien (633-632). En 612, 
Ninive est détruite (annoncé par Nahum) et Babylone va lutter avec 
l’Egypte pour l’hégémonie dans le Moyen Orient. 

Le réveil sous Josias, 2R 22-23.31, 2Chr 34,35. Temps des prophètes 
Nahum, Sophonie et Jérémie. Josias commence son règne comme un 
enfant de 8 ans. 2Chr 34.1-7 résument les premiers 18 ans : A 16 ans (3 
= dans sa 8e année de règne), il se met à chercher Dieu, et à 20 ans, il 
commence une campagne de nettoyage en Juda et en Israël (= 2R 23.4-
20 avec beaucoup plus de détail. Notez les vv. 5,7,11-13,20 et 
l’accomplissement de l’ancienne prophétie en 15-18). A 26 ans, durant 
cette campagne de nettoyage (2Chr 34.9, toujours des Israélites au 
nord), on découvre le livre de la Loi, probablement le Deutéronome 
(28.58-62; 29.19,20; 30.6,10; 31.26,27). [Ne pas glisser ici toute une 
théorie sur l’origine de Dt, comme si on avait écrit cela au temps de 
Josias !] Josias comprend de suite les implications de la Parole de Dieu, 
34.21. La repentance d’un seul homme va retarder le jugement, 34.25-
28, cf. le résumé en 2R 23.25-27. Josias va essayer de créer un 
mouvement populaire de retour à Dieu, 2Chr 34.30-33 (il va lire, il 
conclut une alliance, il fait adhérer, il oblige). Une fête de Pâques est 
célébrée, 35.18, cf. 30.26. (Si environ 10 personnes se partagent un 
agneau, il y eut environ 350.000 personnes !, cf. 35.7-9) Josias meurt en 
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609, après 31 ans de règne, peu avant la grande bataille de 605, où 
Babylone devient la puissance principale. La complainte de Jérémie 
(35.25) n’est pas connue, cf. Jér 22.10. “Il était un roi attendu depuis 
longtemps, 1R 13.2. Le meilleur de tous les rois, mais il est un roi venu 
trop tard.” 

Les premiers chapitres de Jérémie durant le règne de Josias. Il 
montre à quel point le roi était seul dans son réveil spirituel, cf. Jér 
2.8,13; 3.6; 4.1-4,14,22; 5.1,23-25,28; 6.13,14 et les chapitres 11 et 
12. Cela explique la suite et le règne catastrophique des trois fils de 
Josias. Le livre de Sophonie va dans le même sens. 

Les quatre rois fainéants : 

Yoachaz, le roi perdu, 2R 23.31-33; 2Chr 36.1-4; Jér 22.10-12. Il n’a 
rien appris de la foi de son père. Son nom Challoum en Jér 22 veut dire : 
rétribution. Un surnom ? Yoachaz = l’Eternel maintient. 

Yehoyaqim, le roi qui brûla la Bible, 2R 23.34-24.7; 2Chr 36.5-8; Jér 
22.13-19; 25-27,36,45. Habaquq prophétise au début de son règne. 
Nommé par le pharaon, il fut vaincu par Nebucadnetsar. Il se révolte et 
Dieu lui en fait payer le prix, 2R 24.2-4. Donc tout est perdu ? Cf. Jér 
26.3,13. Sur son palmarès : son palais ‘gratuit’, Jér 22.13,17; la mort 
d’un prophète, Jér 26.20-23; sa destruction du livre de Jérémie, Jér 
36.2,3,20-26. Sa mort : 2Chr 36.6 (déportation de Daniel, Dan 1.1,2 = 
début des 70 ans de la captivité). Mais le roi reste en place et meurt plus 
tard, cf. Jér 36.30. 

Yehoyakin, le roi qui a tout raté, 2R 24.8-16; 2Chr 36.9,10; Jér 
13.18-27; 22.24-30. Roi à 18 ans (≠ 2Chr 36.9; il a connu Josias durant 
les premiers 7 ans de sa vie). Après 3 mois, il est déporté à Babylone et 
reste en prison pendant 37 ans ! C’est donc la deuxième déportation, 
détails en 2R 24.10-16, cf. Ez 1.2. Le commentaire de Jérémie sur ce 
jeune : 13.22-27; 22.24-30. Pas de descendance directe. 1Chr 3.17,19 : 
Chéaltiel et Zorobabel sont mentionnés en Mt 1.12, mais la lignée de 
Joseph n’est pas physiquement la lignée du Messie. Il n’y a plus jamais 
eu un descendant de Yehoyakin sur le trône. 

Sédécias, le roi sans convictions, 2R 24.17-25.7; 2Chr 36.11-14; Jér 
21,28,29,32-34,37-39,52. Mattania (l’Eternel a donné) et Sédécias 
(l’Eternel est ma justice) ne correspondent en rien à son caractère. Il 
avait 10 ans à la mort de Josias. Mais il est aussi décevant que ses deux 
frères. 2R 24.19,20 : il arrive qu’un pays a des dirigeants qui font déjà 
partie du jugement et par qui le jugement devient chose certaine. 2Chr 
36.12-14 sont un résumé de sa vie : manque de lucidité spirituelle (Jér 
37.2), bêtise politique, laissez faire moral. Jérémie brosse le portrait d’un 
roi sans convictions, sans courage, un pantin de ses ministres. 21.1,2 et 
sa demande d’une solution facile ! Et la réponse d’une solution difficile, 
21.7,12. Des faux prophètes apparaissent, 28.1-4, cf. :9,15-17, et 
29.21-23. Jérémie est emprisonné, 32.2,3 (le récit en 37.11-16). Il ne 
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respecte pas sa propre parole, 34.8,9,11 (siège de Jérusalem, problème 
de famine, affranchir les esclaves veut dire qu’on n’a plus besoin de les 
nourrir. Quand le siège est levé, on se retrouve sans esclaves et on 
revient sur sa parole. 34.15-17 donne l’appréciation de Dieu. Le roi 
consulte Jérémie, 37.17, mais refuse d’agir selon la parole de Dieu. Ses 
ministres l’emportent sur lui, 38.4-6, et Jérémie doit sa vie à un Africain, 
Ebed-Mélek, :7-13, cf. 38.17,18. Sédécias le consulte à nouveau, mais 
sans vouloir agir, 39.19,20,24. Finalement, ce qu’il aurait pu éviter lui 
arrive, 39.5-7 = 2R 25.1-7.  

La fin et le recommencement, 2R 25.8-30; 2Chr 36.15-23; Jér 40-
44. La destruction de la ville et du temple suivent la mort du dernier roi, 
2R 25.8-21. Troisième déportation. Un gouverneur, Guédalia, est 
nommé, un homme de bien dont le père (Jér 26.24; 2R 22.14) et le 
grand-père (2R 22.10) avaient été des hommes fidèles. Jérémie est 
libéré. Après le meurtre de Guédalia, la bêtise finale, le reste du peuple 
fuit en Egypte et Jérémie est emmené de force (cf. Jér 40-44). 

 

Chronologie et structure du livre 

Le livre du prophète Jérémie semble assez confus parce que la 
chronologie est désordonnée. Il y a pas mal de mentions chronologiques, 
mais on saute d’un roi à l’autre pour ensuite revenir en arrière. Ce n’est 
pas parce que la chronologie est sans importance. Les mentions diverses 
permettent d’ailleurs d’établir une chronologie relativement claire. En 
voici un aperçu. Tous les chapitres ne peuvent pas être datés avec 
certitude, mais l’ordre n’est sans doute pas très éloigné de la réalité. 

 

La chronologie du livre du prophète Jérémie 

Date Référence Résumé Histoire 

628-
609 

Cf. 25.3 = 
13e année 
Josias 

Les débuts difficiles – Au temps du roi Josias 
Prophéties de Sophonie 

628 1 Appel du prophète  

 2-6 Le désastre annoncé  

 16-17 Le prophète comme une parabole  

 7-10 Discours du temple  

622   Naissance Ezéchiel 

621 ? 11-12 L’alliance rompue 2Chr 34.8,31 

 14-15 Le temps de la sécheresse  

612  Chute de Ninive, la Babylone de Nébucadnetsar devient la 
nouvelle puissance internationale 

609-
605 

 La grande dérive – (Yoachaz-Challoum et) les premières 
années du roi Yoyaqim 



5 

Prophéties de Habaquq 

609 22.1-12 Le départ de Yoachaz   

 47 La destruction des Philistins  

 26 Le premier clash  

 13 La ceinture de lin  

 18-20 Le vase du potier  

 22.13-23 La condamnation de Yoyaqim  

605-
597 

 La captivité commence –  
Sous Yoyaqim et son fils Yoyakîn (597) 

605  Début captivité, Dan 1.1,2 
Daniel et Ezéchiel (?) partent 

3e et 4e année de 
Yoyaqim 

605 25 L’annonce des 70 ans 4e année de 
Yoyaqim 

 46.1-12 La défaite d’Egypte Bataille de 
Karkemish 

 36.1-8 Les prophéties dictées à Baruc  

 45 Parole à Baruc  

604 36.9-32 Le rouleau brûlé par le roi 5e année de 
Yoyaqim 

 35 Les Rékabites  

597 22.24-30 La condamnation de Yoyakîn  

597  Captivité de Yoyakîn 2R 24.10-16; 2Chr 
36.10 

597-
588 

 Dix ans pour rien – Le règne du roi Sédécias 

597 24 Les deux corbeilles de figues  

 29 La lettre aux captifs  

593 27,28  Le joug de Nébucadnetsar 4e année de 
Sédécias 

 48-51 Jugement sur les nations voisines 4e année de 
Sédécias 

592  Appel d’Ezéchiel comme prophète en Babylonie 

 23 La condamnation de Sédécias et de 
son temps 

 

588-
586 

 Jérusalem assiégée – La fin du Royaume de Juda 

 21 L’annonce de la chute  

 34 Promesse à Sédécias.  Parjure des 
chefs. 

 

 37-38 Jérémie arrêté. Ebed-Mélec.  

 30-31 La nouvelle alliance ? 
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587 32-33 Promesses de restauration 10e année de 
Sédécias 

586-
584 

 Ruine et déportation – La désolation consommée 

586 39 Prise de Jérusalem. Ebed-Mélec  

 40-44 Meurtre de Guédalia et fuite en 
Egypte 

 

  Le livre des Lamentations 

 46.13-28 L’invasion d’Egypte par 
Néboukadnetsar 

 

560 ? 52 Epilogue  
 
Cependant, le livre ne suit pas un ordre semblable. Pourquoi ? Quelqu’un 
a suggéré qu’il est une compilation de textes groupés comme à la hâte 
dans un temps de détresse, comme lorsque l’ouragan menace. Les 
difficultés du moment auraient-elles empêché de garder le livre dans 
l’ordre logique ? 36.1-8 ne semble pas aller dans ce sens. Jérémie et 
Baruc n’ont probablement pas constitué le rouleau à la hâte et dans le 
désordre. Il n’est même pas impossible que ce rouleau avait un ordre 
différent, peut-être plus chronologique. 

D’autres suggèrent que le livre est thématique. L’introduction générale 
de l’étude reprend un arrangement thématique proposé. Mais il y en a 
autant qu’il y a de commentateurs ! 

Peut-être qu’il faut aller un chemin tout autre. Les chapitres 30 et 31 
sont impossibles à dater. En ce sens, ils sont assez exceptionnels. Ils 
auraient pu être écrit tant sous Yoyaqim que sous Sédécias. Et si ces 
chapitres étaient justement le cœur du livre ? Si le reste avait été 
prudemment arrangé autour de ce cœur selon une façon très hébraïque ? 
Bien sûr, les deux parties du livre n’ont pas une longueur égale, ni en 
Français, ni en Hébreu, mais une division en deux parties égales n’est 
pas une exigence : 

Jérémie 1.1-52.34 BHS 

18.393 mots en hébreu 

1.1-29.32 =  9.535 mots,  45.358 caractères (719 versets) 

30.1-31.40 = 829 mots, 3.840 caractères  (64 versets) 

32.1-52.34 =  8.029 mots,  39.333 caractères (579 versets) 

 

La structure suivante montre qu’il y a un parallélisme étonnant entre les 
deux parties du livre, sans pour autant forcer le texte dans un cadre 
rigide et artificiel. Si ceci est exact, nous aurions une idée de ce qui 
aurait pu motiver une structure en apparence si désordonnée. 
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La structure du livre de Jérémie 

A – Prologue : l’appel du prophète, 1 

         B – Jugement d’Israël, 2-17 

                   C – La descente dans le mal, 18-23 

                             D – La menace sur Jérusalem s’annonce, 24,25 

                                       E – Le prophète arrêté, 26 

                                                 F – Le joug proposé et refusé, 27,28 

                                                           G – Promesses et menaces, 29 

                                                                     H – La nouvelle alliance, 30,31 

                                                           G’ – Promesses et parjures, 32-34 

                                                 F’ – Le joug accepté et rejeté, 35,36 

                                       E’ – Le prophète en prison, 37,38 

                             D’ – La menace sur Jérusalem s’accomplit, 39 

                   C’ – La descente dans le jugement, 40-45 

         B’ – Jugement des nations, 46-51 

A’ – Epilogue : l’accomplissement des prophéties, 52 

 

Une structure semblable en Lamentations 

A - 1, Sion condamné  

B - 2, La colère de Dieu 

C - 3.1-20, L’espoir disparu 

D - 3.21-47, La grâce inespérée 

C’ - 3.48-66, L’appel à Dieu 

 B’ - 4, La culpabilité de Sion 

A’ - 5, Sion condamné 

 

Si c’est ainsi que le texte a été ordonné (par Jérémie ? par Baruc ? par 
quelqu’un d’autre ?), qu’est-ce que cela nous enseigne ? 

Cela nous montre avant tout quel est le message du livre. Le but du livre 
n’est pas de simplement décrire la déchéance morale et spirituelle du 
peuple d’Israël, mais de mettre l’accent sur la promesse et la grâce de 
Dieu. Il n’a pas fini avec ce peuple. Il ne prend pas tout simplement acte 
de la rupture de l’alliance par le peuple, il conclut une nouvelle alliance 
avec ce même peuple. Est-ce que l’accomplissement de cela se situe lors 
du retour de Babylone sous Zorobabel ? Non. 30.9,11, autant que 
31.9,18,20 nous indiquent un avenir bien plus lointain, non seulement au 
temps du retour de Juda, mais aussi au temps du rétablissement 
d’Ephraïm, toujours futur de nos jours. Il est évident que ce premier 
retour est comme un premier accomplissement, cf. 31.23-26. Mais il 
n’épuise pas les promesses données. Un autre temps viendra, 31.27. 



8 

31.15 et 31ss créent un lien essentiel avec la venue du Messie, décrit 
dans le Nouveau Testament. Les pleurs de Rachel sont rappelés lors du 
massacre des enfants de Bethléhem. La nouvelle alliance, pourtant 
conclue avec les maisons d’Israël et de Juda, est miroitée dans la 
nouvelle alliance conclue par Jésus et rappelée ainsi en Hébreux 8. Est-
ce que cela constitue l’accomplissement final de ces paroles ? Non. Si 
l’écartement momentané du peuple d’Israël a été l’occasion du salut des 
nations, il n’est pas définitif. 

Les bénédictions de la nouvelle alliance seront données en partage à 
Israël. Cela est entièrement sûr. 31.38-37 précisent que le lien 
particulier qui relie Dieu à ce peuple est indestructible tant que dure la 
dispensation actuelle. Celui qui veut contester cela scie la branche sur 
laquelle il est lui-même assis. Si la promesse de Dieu à l’Israël selon la 
chair peut être annulée, la parole de Dieu ne vaudra plus rien. Les lois 
naturelles, indiquées en 31.35-37, sont toujours d’application. Si nous 
comprenons bien l’Ecriture, elles restent d’application jusqu’à la fin du 
Millénium. Alors, le ciel disparaîtra dans un fracas terrifiant, les astres 
embrasés se désagrégeront et la terre se trouvera jugée avec tout ce qui 
a été fait sur elle. (2P 3.10)  

Jérusalem sera rebâtie. Non seulement après la captivité babylonienne, 
mais au-delà de ce temps, pour ne plus jamais être arrachée ni détruite, 
31.40. 

L’aurore lumineuse est ainsi au centre de ce livre qui décrit le crépuscule 
d’Israël qui s’enfonce dans la nuit profonde de la désobéissance et du 
jugement. Les promesses deviendront des accomplissements, le 
jugement d’Israël n’est que le précurseur du jugement des nations. Les 
deux moitiés de ce livre montrent ainsi l’absolue certitude de la Parole de 
Dieu, l’absolue équité de son jugement et la surprise de sa grâce même 
quand le jugement éclate (cf. la place d’Ebed-Mélec et de Baruc dans la 
deuxième partie du livre). 

 

Egbert Egberts 

2014 


